
Das globale Geschäft mit hochgefährlichen Pestiziden

Weltweit werden jährlich drei Millionen Tonnen Pestizidwirkstoffe ausgebracht – fast doppelt viel wie vor 
dreissig Jahren. Fast ein Drittel der auf dem Weltmarkt verfügbaren Pestizidwirkstoffe sind laut der Liste des 
Pesticide Action Networks PAN «hochgefährlich», weisen also anerkanntermassen besonders grosse akute oder 
chronische Gesundheits- oder Umweltrisiken auf. Um abzuschätzen, wo und in welchen Mengen 
hochgefährliche Pestizide (HHPs) weltweit verkauft werden, und damit erstmals Licht in dieses undurchsichtige 
Geschäft und seine zentralen Akteure zu bringen, hat Public Eye exklusive Daten der Industrie mit PANs HHP-
Liste abgeglichen. Unsere Analyse zeigt: das milliardenschwere Geschäft mit HHPs entspricht fast 40 Prozent des
globalen Pestizidmarkts. Dabei werden mehr als zwei Drittel des globalen HHP-Volumens oder über 1,2 
Millionen Tonnen in Entwicklungs- und Schwellenländer verkauft. Globale Agrochemiekonzerne wie Syngenta 
nutzen Regulierungslücken und schwächere Schutzverordnungen in Ländern wie Indien und Brasilien und 
verkaufen dort auch Pestizide, die in Europa und der Schweiz aufgrund ihrer Auswirkungen auf die Umwelt und 
die menschliche Gesundheit verboten sind. Das HHP Geschäft im globalen Süden hat verheerenden Folgen: 
weltweit vergiften sich jährlich Millionen Menschen durch Pestizide. In Brasilien, dem weltgrössten Absatzmarkt
für HHPs, sind grosse Teile der Bevölkerung einem giftigen Pestizidcocktail im Trinkwasser ausgesetzt. Immer 
mehr Studien belegen ausserdem einen Zusammenhang zwischen der Pestizidbelastung und chronischen 
Krankheiten wie Krebs, Parkinson und Missbildungen.

Carla Hoinkes, Geografin und Umweltwissenschaftlerin, arbeitet bei Public Eye im Fachbereich Landwirtschaft, 
Biodiversität und geistiges Eigentum. Public Eye deckt seit über 50 Jahren Menschenrechtsverletzungen auf, die 
von Schweizer Unternehmen im Ausland verursacht werden. Public Eye recherchiert hartnäckig und enthüllt 
Korruption, illegale und illegitime Wirtschaftspraktiken, die Menschen in anderen Ländern schaden. Mit dem 
Ziel, Missstände zu beseitigen, richten wir uns mit Kampagnen an Unternehmen und die Politik. 
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Le business mondial des pesticides extrêmement dangereux

De par le monde, trois millions de tonnes de principes actifs de pesticides sont épandus chaque année – c’est 
presque deux fois plus qu’il y a trente ans. Près d’un tiers des principes actifs de pesticides disponibles sur le 
marché mondial sont, selon la liste du Pesticide Action Network PAN, «extrêmement dangereux». Il est donc 
admis qu’ils comportent des risques sanitaires et environnementaux aigus ou chroniques particulièrement 
élevés. Pour évaluer où et en quelles quantités des pesticides extrêmement dangereux (HHP en anglais) sont 
vendus dans le monde entier, et de ce fait, pour permettre, pour la première fois, de faire la lumière sur ce 
business opaque et ses acteurs majeurs, Public Eye a comparé des données exclusives de l’industrie avec la liste 
HHP du PAN. Notre analyse montre: le business avec les HHP se chiffrant en milliards correspond à près de 40 
pour cent du marché global des pesticides. Sachant que plus de deux tiers du volume mondial de HHP ou plus 
de 1,2 million de tonne est vendu dans les pays en voie de développement et émergents. Les multinationales 
agrochimiques comme Syngenta utilisent les vides règlementaires et les carences en matière d’ordonnances de 
protection dans des pays comme le Brésil et l’Inde et y vendent également des pesticides interdits en Europe et 
en Suisse en raison de leurs répercussions sur l’environnement et la santé humaine. Le business des HHP dans 
l’hémisphère sud a des conséquences désastreuses: chaque année des millions de personnes sont intoxiquées 
par des pesticides dans le monde entier. Au Brésil, le plus grand débouché mondial pour les HHP, de grandes 
parties de la population sont exposées à un cocktail de pesticides toxique dans l’eau potable. De plus en plus 
d’études montrent, en outre, une corrélation entre la concentration en pesticides et des maladies chroniques 
comme le cancer, la maladie de Parkinson et des malformations.

Carla Hoinkes, géographe et scientifique diplômée en environnement, travaille chez Public Eye à la section 
agriculture, biodiversité et propriété intellectuelle. Depuis plus de 50 ans, Public Eye révèle des violations des 
droits de l’homme causées par des entreprises suisses à l’étranger. Public Eye recherche opiniâtrement et 
dévoile la corruption, les pratiques économiques illégales et illégitimes qui nuisent à des personnes vivant dans 
d’autres pays. En poursuivant l’objectif de supprimer les abus, nous nous adressons à des entreprises et à la 
classe politique par le biais de campagnes. 
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